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L 4\ \,\ <& 1 A, A, L 
Chers amis lecteurs, 

Le voilà enfin! UfO»**u, troisième génération, 
vient d'arriver chez vous. Quelle surprise ! Eh oui, 
comme vous pouvez le constater de nombreuses 
modifications sont intervenues récemment dans la 
conception et la mise en page notamment. Cette nouvelle 
édition ouvre la voie future du bulletin qui, par 
conséquent, est amené à se développer encore et toujours 
au fil des mois. Dès la page de couverture, vous pouvez 
admirer les nouvelles capacités d'édition d'un matériel 
informatique performant et plus en rapport avec les 
souhaits légitimes de chacun. Votre bulletin préféré 
possède donc désormais une structure tout à fait adaptée 
à vos besoins. Bien plus qu'un simple bulletin 
d'informations, il doit constituer avant tout un moyen 
d'échange de données et de documents entre passionnés 
du phénomène OVNI en général. D'ores et déjà, les 
colonnes d'UfO»**.u vous sont donc ouvertes. Vous 
pouvez vous exprimer à volonté, faire des suggestions, 
apporter des compléments constructifs sur des enquêtes 
notamment, bref... participer davantage à son 
développement pour ceux qui le désirent, en marge de 
toute polémique, bien entendu. 

Nouveau look, nouvelle adresse aussi, et nouvelle 
façon d'appréhender une passion. Désormais, la parution 
devient trimestrielle (Mars, Juin, Septembre, Décembre) 
pour vous permettre un accès plus étendu à 
l'information. Ce numéro constitue ainsi une étape 
supplémentaire, une de plus, dans l'élaborration d'un 
réseau ufologique underground indispensable pour faire 
face aux différents détracteurs qui nuisent à l'intérêt 
ufologique général. N'hésitez-donc pas à nous faire part 
de vos souhaits et de vos réflexions, nous en tiendrons 
compte pour la suite. 

Mais, la grande nouveauté est l'accès à 1/fCWw 
par le réseau informatique mondial par excellence, je 
veux bien sûr parler d'INTERNET. En effet, il faut 
savoir vivre avec son temps, et utiliser au mieux les 
divers moyens de propagation de l'information à toutes 
fins utiles. Il est donc maintenant possible de laisser des 
messages dans la boîte aux lettres mise à la disposition 
des lecteurs. Pour cela, il suffit de taper 
ufomania@shop.imaginet.fr pour être connecté et faire 
part de vos idées. Nous comptons vivement sur votre 
participation ! 

D'autre part, en relation avec bon nombre 
d'associations et plus particulièrement BANQUE-OVNI, 
1/fCWw désire mettre rapidement en place un service de 
documentation et de recherche d'archives ufologiques. 

Pour cela, nous avons aussi besoin de votre coopération. 
Le but de la manoeuvre est d'instaurer un état d'esprit 
sain qui développe l'entraide entre les ufologues. Hélas, 
nous ne pouvons tout posséder sur le sujet, mais quand 
nous le pourrons, nous vous informerons sur un cas, une 
enquête, un témoignage etc.. que vous recherchez 
activement, soit par courrier, soit sur INTERNET. A ce 
sujet, quelques jeunes ufologues nous ont rejoints depuis 
peu et peuvent témoigner du bon fonctionnement de ce 
service. Il doit permettre avant tout de relier les ufologues 
en faisant circuler l'information et privilégier une 
collaboration mutuelle entre passionnés. Toute cette 
démarche s'inscrit dans le désir profond de rassembler les 
plus actifs d'entre vous pour l'avènement de ce que 
j'appelle, la nouvelle ufologie, celle qui sera enfin prise 
au sérieux par l'opinion générale, l'ufologie de demain. 

En ce qui concerne ce numéro 11, je crois 
nécessaire de mettre l'accent sur les cas d'enlèvements 
qui se multiplient aux Etats-Unis depuis quelques années. 
Il n'est pas certain que cet autre aspect du phénomène 
OVNI ne soit pas actuellement en train d'agir également 
sur notre sol. Mais hélas, faute d'enquêteurs et de moyen 
efficace de diffusion de l'information en France (ouf, 
voilà INTERNET), il reste très difficile d'avoir 
connaissance de cas méritants plus d'attention et laissant 
entrevoir une possible abduction. De plus, beaucoup de 
récits ont été mis à jour sous hypnose, méthode très 
développé chez l'Oncle Sam, mais chez nous, combien 
sont-ils, ceux qui peuvent pratiquer une régression à un 
prétendu " ravi " ? A moins, que le phénomène évolue 
aussi suivant le contexte et la personnalité du témoin, ce 
qui expliquerait que les cas d'enlèvements sont si rares en 
France mais pas inexistants toutefois. Le comportement 
d'un français vis à vis d'informations de ce type diffère 
beaucoup de celui d'un américain. Ici, on le voit bien avec 
l'autopsie du pseudo-extraterrestre dit de Roswell, l'heure 
est à l'hilarité générale. Les OVNI ? Mais enfin, voyons... 
c 'est impossible, cela n 'existe pas ! Cependant, l'opinion 
actuelle considère de plus en plus, la vie extraterrestre 
comme possible dans l'univers. Etonnant, n'est-ce-pas ? 

Pour finir, je tiens à vous faire part de la sortie prochaine, 
imminente même, d'un livre sur le 5 Novembre 1990 
dans le département de l'Eure, où j'expose, à travers la 
présentation d'enquêtes effectuées d'après des 
témoignages surprenants, mes idées et hypothèses sur les 
possibles explications du phénomène OVNI dans notre 
environnement. Comme d'habitude, nous vous tenons au 
courant, alors encore un peu de patience, et à très bientôt. 

JXUu^QOHEZ 

mailto:ufomania@shop.imaginet.fr
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Les témoignages se comptent par milliers aux Etats-
Unis. Ils racontent tous les mêmes horribles 
expériences médicales perpétrées par de soi-disants 
extra-terrestres à bord de leur OVNI. S'agit-il pour 
autant d'expériences réelles ? Pour le savoir faisons 
le point sur ce nouveau phénomène de société. 

Les tous premiers cas d'enlève-
ments, mais aussi les plus connus, 
sont sans aucun doute ceux surve-
nus à un jeune fermier, Antonio 
Villa-Boas le 15 octobre 1957 au 
Brésil et à Betty et Barney Hill, le 
19 septembre 1961 alors qu'ils cir-
culaient sur une route du New 
Hampshire en Angleterre. Ils repré-
sentent,au même titre que le cas 
du caporal Armando Valdés du 25 
avril 1977 ( voir l K W * i * n° 10 ), 
des cas extremmement forts de la 
littérature ufologique moderne. De-
puis une trentaine d'années donc, 
le phénomène des OVNI, déjà bien 
complexe, se diversifie et pose le 
problème des témoignages de ces 
ravis qui parlent d'horribles expé-
riences médicales perpétrées par 
de petits humanoïdes à bord d'un 
ovni. Il ne s'agit pas d'hallucina-
tions mais bien de faits mesurables 
qui laissent dans l'esprit de l'enlevé 
un sentiment d'impuissance très 
présent. Cet aspect traumatisant 
dans les témoignages d'enlève-
ments est tout à fait inquiétant à 
l'heure actuelle d'autant plus que 
les récits se multiplient et le phéno-
mène tend à se généraliser. 
Par chance, divers livres améri-
cains parmi les plus interressants 
viennent d'être traduits récemment 
en français.Nous en connaissons 
donc maintenant un peu plus sur 
les modalités de ce nouveau phé-
nomène de société aux Etats-Unis 
qui gagne depuis peu la France. 
Nous allons voir ce qui les caracté-
rise en essayant d'analyser, avec 
les auteurs de ces livres les diffé-
rents aspects déroutants propres à 
ces récits présentés comme réels. 
Il faut bien garder à l'esprit le scé-
nario commum à tous les récits 
d'enlevés: Le témoin voit d'abord, 
un phénomène lumineux inhabituel 

Les témoignages 
se multiplient et le 
phénomène des 

enlèvements tend 
à se généraliser 

alors qu'il roule sur une route puis 
il perd la mémoire et reprend 
connaissance quelques instants 
plus tard sans se souvenir de ce 
qui vient de lui arriver. Très sou-
vent, ce n'est que sous hypnose, 
qu'il sera possible de faire surgir 
ces souvenirs refoulés et enfouis 
dans l'inconscient du témoin. 
Alors, il révélera son enlèvement à 
bord d'un ovni où de petits huma-
noïdes lui ont fait subir toutes 
sortes d'examens médicaux sans 
qu'il lui soit possible de com-
prendre comment tout cela est ar-
rivé. Malgré tout, le témoin reste 
convaincu de la réalité matérielle 
de l'enlèvement. Selon les cas, 
ces expériences peuvent avoir un 
effet bénéfique sur le comporte-
ment du ravi mais le plus souvent 
c'est un sentiment de peur qui pré-
domine dans son esprit en réali-
sant qu'il est absolumment impuis-
sant face à ces êtres qui utilisent 
leurs patients comme de vulgaires 
cobayes, ni plus ni moins. 

Des récits troublants 

Marie-Thérèse de Brosses, journa-
liste, est l'auteur d'un livre remar-
quable intitulé "Enquête sur les 
enlèvements extra-terrestres". Il 
retrace admirablement bien les dif-
férents travaux effectués par les 
spécialistes des enlèvements aux 
Etats-Unis pour mettre à jour des 
témoignages tout à fait troublants. 
Voici, par exemple, le récit de 

deux patients parmi les 300 interro-
gés par David M.Jacobs, profes-
seur d'histoire à l'université de 
Temple dans l'état de Philadelphie, 
lui aussi auteur d'un livre parfaite-
ment dérangeant paru en 1992, inti-
tulé Secret life. 

Fin septembre 1986, Joan était 
dans son appartement quand, vers 
les 18 heures, une vive luminosité 
la fit sortir sur sa terrasse. Elle n'a 
gardé aucun souvenir de ce qui 
s'est passé par la suite. Une auto-
mobiliste l'avait recueillie, quatre 
jours plus tard, errant, déshydratée, 
à plus de 50 kilomètres de chez 
elle. Elle avait perdu 6 kilos et se 
trouvait pieds nus, sans sac - donc 
sans papiers d'identité, sans argent 
ni cartes de crédit. Joan avait tou-
jours mené une vie équilibrée: elle 
n'était ni fugueuse, ni amnésique, ni 
sujette à des crises d'épilepsie. Elle 
chercha à comprendre ce qui lui 
était arrivé. Un hypnotiseur lui fit 
effectuer plusieurs régressions, 
toutes enregistrées, dont elle m'a 
fait écouter de larges extraits. Pen-
dant ces séances, Joan a revécu 
divers enlèvements par les Gris, 
dont elle n'avait aucun souvenir. 
Lorsqu'elle était allée sur sa ter-
rasse, un rayon lumineux l'avait as-
pirée, et elle s'était retrouvée, sans 
comprendre comment, à l'intérieur 
de l'ovni, dans une salle d'opération 
où elle grelotait de froid. Elle était 
toute nue sur une table (quelques 
instants auparavant, elle portait une 
robe d'été), environnée de petits 
humanoïdes gris de moins de 1,20 
mètre et dont la tête ressemblait à 
celle d'une fourmi ou d'une mante 
religieuse. 
Au cours d'un examen médical, les 
humanoïdes lui introduisirent par la 
narine droite une bille (le fameux 
implant) dans la tête au moyen 
d'une longue aiguille. Sur la cas-
sette, la terreur de Joan est mani-
feste. La jeune femme hurle de 
peur et finit par gémir comme une 
enfant sans force. En écoutant avec 
moi ce passage, Joan avait les-
larmes au yeux. Puis elle explosa: 
"Vous voyez ce que ça signifie ? On 
nous marque comme du bétail ! 
Pour nous suivre partout, nous 
contrôler", (suite page 5) 
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(suite de la page 4) "Nous faisons 
cela aux poissons, aux fauves, aux 
oiseaux dont nous voulons étudier 
les migrations. Eh, bien "eux", ils 
font cela avec nous. Nous ne 
sommes pour eux que du matériel 
de laboratoire. " 

Publié dans Paris-Match n°2422 
du 26/10/95 page 26 et 30. 

Jill Pinzarro, neuf ans, revenait de 
chez elle après être allée chercher 
quelques ouvrages à la biblio-
thèque. Elle avait empilé les livres 
dans les sacoches de son vélo et 
en avait calé un sur son guidon 
pour commencer à le parcourir tout 
en marchant à côté de son vélo. 
Elle traversa un parc pour rejoindre 
sa maison qui se situait à environ 2 
kilomètres. 
- Ce jour là, vous décidez de cou-
per à travers le parc ? 
- Oui. Je passe toujours par le parc. 
Je ne connais pas d'autre chemin 
pour rentrer chez moi. Il faisait 
presque nuit. Il est environ... dans 
les 4 heures, parce que je pense 
qu'il me faut être à la maison pour 
le dîner à 5 heures. 
- Et vous entrez dans le parc, vous 
marchez, et qu'est ce qu'il arrive 
ensuite ? 
- Ce n'est pas simple de lire en 
marchant et en poussant une bicy-
clette. Alors, je me suis assise sur 
un banc près des statues... J'ai 
sorti des livres et les ai posés sur le 
banc parce que le vélo avait du mal 
à rester en équilibre avec tout ce 
poids dans les sacoches. Je sup-
pose que je n'ai pas envie de ren-
trer parce que, sinon, je ne me se-
rais jamais arrêtée ainsi à bouqui-
ner alors que j'aurais dû aller me 
préparer pour le dîner. Je ne sais 
vraiment pas pourquoi, peut-être 
que je voulais seulement jeter un 
coup d'oeil à ces livres. C'était 
peut-être une bande dessinée. 
- Vous êtes toujours sur le banc ? 
- Oui 
- Et vous êtes en train de lire ? 
- Oui 
- Et alors, qu'est-ce qui arrive ? 
- Je me dirige vers les arbres. 
J'ignore pourquoi. Mais voilà, je me 
retrouve, tout près des arbres. Je 
ne sais pas où les livres et le vélo 

sont passés. 
- Est-ce que les fourrés sont 
denses, ou bien y a-t-il seulement 
quelques troncs ici et là ? 
- Il y a beaucoup d'arbres mais ce 
n'est pas une forêt. Je me trouve à 
la limite de la partie boisée. 
Quelque chose est là, parmi les 
arbres. Je me sens transportée vers 
les arbres. 
- Vous êtes conduite vers les 
arbres, ou bien transportée, ou bien 
vous marchez jusqu'aux arbres ? 
- Je sens que je marche, et il y a 
quelqu'un près de mon coude. Et je 
n'ose pas... Ce n'est pas que j'ai 
peur. Je n'ai pas l'impression de 
pouvoir résister... Il y a quelque 
chose qui m'attire. On dirait qu'il se 
trouve quelqu'un juste derrière moi, 
ou à côté de moi, j'ai cette sensa-
tion mais je ne la vois pas. C'est 
comme si j'avais été transportée ici. 
(C'est alors que Jill se souvint de ce 
qu'il y avait.) Quelque chose qui 
s'allume, qui reluit. Et je n'aime pas 
ça. Ça ne devrait pas être là... 
- Est-ce la partie extérieure de 
quelque chose, ou bien l'intérieur? 
- C'est l'extérieur. La lumière n'est 
pas très violente, elle éclaire sim-
plement. Mais, il n'y a rien, d'habi-

tude, à cet endroit. Et il y a quelque 
chose, j'ai marché jusqu'à ce que 
je tombe dessus. Je me trouve 
sous quelque chose. D'abord, je 
monte le long d'un truc en métal, 
une sorte d'échelle... A présent il 
fait très sombre, j'approche de plus 
en plus, il fait noir. (Jill a emprunté 
la passerelle et est entrée dans 
l'ovni). 

Jill Pinzarro, 9 ans, 1958, dans Se-
cret life, Davids M. Jacobs, 1992. 

Comme la plupart des ravis, ces 
récits n'ont été découverts 
qu'après avoir eu recours à l'hyp-
nose, une technique qu'on ne peut 
considérer comme fiable à 100 % 
car elle alimente de violentes polé-
miques dans la mesure où ces sou-
venirs peuvent être suggérés par 
celui qui dirige la régression. Mais 
30 % des abductees gardent des 
souvenirs conscients de leur ex-
périence qui coïncident absolum-
ment avec ceux obtenus sous hyp-
nose. On y trouve les mêmes 
signes de terreur, d'angoisse ainsi 
que les mêmes descriptions phy-
sique des ravisseurs. Tout ceci est 
loin d'être simple. 

Physique d'humanoïde le plus généralement constaté dans 
les récits d'enlèvements... avouez qu'il donne des frissons dans le dos ! 
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John E. Mack dans son bureau à l'université de Harvard 
John E. MACK a enquêté sur près d'une centaine de cas d'enlèvements d'humains par des extrater-
restres (phénomène qui aurait touché plusieurs millions d'américains...). Aucune des expériences 
qu'il relate n'est, selon lui, imputable à un trouble mental des personnes interrogées. Jamais aupara-
vant, un ouvrage sur les kidnappés de l'espace n'avait présenté au grand public l'étude approfondie 
de cas d'hommes et de femmes ayant des origines géographiques, économiques et socio-culturelles 
si diverses. Les rapports qui en résultent sont à la fois étonnants et effrayants. 

Après avoir subi ce terrible traumatisme de l'enlèvement, les victimes s'en sortent la plupart du temps 
au terme d'un long et douloureux travail d'analyse que le docteur MACK nous présente comme une 
aventure d'une très grande puissance émotionnelle. 

Son livre, Abduction, traduit récemment en français aux Presses de la Cité sous le titre Dossier 
Extraterrestres, l'affaire des enlèvements, est un formidable événement. A sa parution aux Etats-
Unis, au printemps 1994, il a suscité une polémique sans précédent. Car John E. MACK n'est pas un 
fantaisiste, ni un illuminé. Professeur de psychiatrie à la prestigieuse université de Harvard - et ancien 
directeur du département -, il a par ailleurs été récompensé d'un prix Pulitzer - la plus haute récom-
pense américaine dans le domaine des lettres et du journalisme - pour sa biographie de Lawrence 
d'Arabie. 

La violence de la controverse fut donc à la mesure de la notoriété de John E. MACK. 

Aux lecteurs, psychiatres et autres membres de la communauté scientifique déjuger. Désormais, nul 
ne peut plus ignorer l'existence du problème des enlèvements. 
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Vers un début 
d'explication ? 

Depuis des siècles et dans 
toutes les traditions, des 
entités (comme les fées du 
folklore celtique, les djinns 
des musulmans ou encore 
les incubes du moyen âge) 
ont la réputation de harasser 
les humains, de les enlever 
et de leur imposer des 
rencontres sexuelles. Sous 
un déguisement futuriste 
adapté à notre époque férue 
de conquête spatiale et 
nourrie de science-fiction, 
l'enlèvement par les 
extraterrestres ne serait-il 
pas le dernier avatar de 
cette croyance populaire ? 
Par son ampleur, son 
extension et la convergence 
des témoignages qui 
commencent à proliférer sur 
toute la planète, venus de 
tous milieux et de toutes les 
cultures, le dossier des raw's 
(abductees en anglais), 
mérite une recherche 
approfondie, quelle qu'en 
puisse être la nature. Il 
conviendrait de laisser de 
côté les hypothèses 
extraterrestres de base trop 
rapidement brandies et 
réévaluer toutes les 
données de ces affaires qui, 
pour l'instant, demeurent 
très énigmatiques. Les 
physiciens travaillent sur 
des modèles de l'Univers 
possédant de multiples 
dimensions; il est possible 
que ces expériences soient 
le fruit d'une entrée 
temporaire dans d'autres 
dimensions que le 

l'homme du 20ème siècle 
n'avait toujours pas compris 
la signification de tels actes. 
On retrouve cette même 
ressemblance dans l'étude 
de la chronologie des 
observations OVNI à travers 
le temps. On veut nous dire 
quelque chose, nous diriger 
vers un ailleurs, reste à 
savoir qui et pourquoi ? 

psychisme humain ne peut 
appréhender et qui seront 
décrites par les patients de 
façon aberrante... 

Marie-Thérèse de Brosses, 
Paris-Match n°2422, p. 130 

L'enlèvement par les E.T 
serait un avatar moderne 
de la croyance aux fées, 

aux djinns et aux incubes 
du moyen âge 

Cette conclusion de Marie-
Thérèse de Brosses, tient à 
nous rappeler les similitudes 
frappantes qui existent, dans 
l'histoire de l'homme, à 
travers les siècles avec des 
événements faisant partie 
intégrante des légendes 
anciennes, des récits 
souvent jugés trop extra-
ordinaires. Pourtant, mis en 
corrélation avec les 
enlèvements, on a la nette 
impression de ré-entendre le 
même discours, comme si 

Références bibliographiques 
ENLEVEMENTS EXTRATERRESTRES, LES TEMOINS PAR-
LENT, Budd Hopkins, Editions Du Rocher, 1995 traduction de 
Missing Time, Ballantine Books, New York, 1988. 

LES KIDNAPPEURS D'UN AUTRE MONDE, 60 survivants té-
moignent, David Michael Jacobs, Presses de la Cité, 1995 
titre original Secret Life 

DOSSIER EXTRATERRESTRES, L'affaire des enlèvements, 
John E. Mack, Presses de la Cité, 1995 titre original Abduction 
1994. 

ENQUETE SUR LES ENLEVEMENTS EXTRATERRESTRES, 
Marie-Thérèse de Brosses, Pion 1995 

INVASION SECRETE tome 1 , Geneviève Vanquelef, 1995 
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ROSWELL... ou l'art du debunking ! 
Le crash, les témoins retrouvés, des 
ouvrages sérieux laissaient envisager 
un avenir meilleur pour l'ufologie et 
puis...le film de l'autopsie, les médias 
en quête de sensationnel et la 
désinformation galopante sont venus 
jetter le discrédit sur le cas OVNI le 
plus dérangeant du siècle. Faisons le 
point sur cette affaire . 

T out le monde connaît dé-
sormais le cas "Roswell", 
ou plutôt le film montrant 

l'autopsie de l'humanoïde assimilé 
au crash survenu dans la région de 
Roswell. Ce document suscite bien 
des polémiques et tend à imposer 
l'idée que nous sommes effective-
ment en présence d'extrater-
restres, puisque les américains ont 
fait ce film ! Cqfd. Merci Jacques 
Pradel. En effet, il ne pouvait pas 
s'y prendre plus mal pour faire pas-
ser les ufologues pour des crétins. 
Le côté commercial non négli-
geable, vente de la K7, émission 
T.V à fort audimat, sont venus ren-
forcer cette image néfaste qui fait 
la gloire des rationalistes et ren-
voient les ufologues à leurs chères 
études. Il paraissait presque impos-
sible d'en arriver à une situation 
pareille tant les multiples travaux et 
livres sur le sujet étaient sérieux 
mais surtout bien documentés. Et 
pourtant, voilà que la majeure par-
tie des gens parlent d'un canular, 
sans même avoir vu le film de l'au-
topsie ou avoir cherché un peu à se 
documenter pour comprendre da-
vantage le fond de l'histoire. 

Cet état de fait m'attriste car non 
seulement il discrédite le crash à 
proprement parlé mais surtout, et 
c'est le plus grave, présente l'hypo-
thèse extraterrestre comme réelle 
sur notre planète, en condamnant 
par la même occasion les autres 
voies empruntées par divers cher-
cheurs sérieux en ufologie. Atten-
tion, je ne suis pas hostile à une 
telle éventualité, mais il convient 

La plupart des gens parlent 
d'un canular à propos de 

Roswell en pensant au film 
de l'autopsie, ils oublient 

l'essentiel: Le crash !. 
de rester méfiant à propos d'un do-
cument qui ne montre pas ce que 
les principaux témoins ont décrits. 
De plus, il fait ombrage aux efforts 
des ufologues américains et 
consorts en imposant l'hypothèse 
extraterrestre comme évidente, 
voire banale. 
Quels enseignements tirer de tout 
cet imbroglio médiatique ? 

Le film ne prouve rien du tout 
même si comme le répète si bien 
la marionnette Jacques Pradel: " Je 
suis troublé", en faisant la moue. 
Honte à lui, la créature de Roswell, 
nouvelle mascotte des Guignols de 
l'Info, lui vole la vedette tous les 
soirs, faisant de l'audimat sur le 
dos de TF1. Un chasseur chasse 
l'autre en quelque sorte et pro-
voque ainsi l'hilarité générale 
parmi les sceptiques, les incré-
dules et les rationalistes grands 
socio-psychologues devant l'éter-
nel. Les ufologues n'ont qu'à pleur-
nicher dans leur coin, on se moque 
bien d'eux, après tout. 
Mais au fond, quelle importance ce 
film !!! Il existe, soit. Est-il authen-
tique ou pas ? C'est un point qu'il 
faut éclaircir, j'en convient, mais 
les faits historiques du crash ne 
peuvent être passés sous silence 
et c'est là-dessus qu'il faut insister 
plus que sur la possible (ou pas) 
vie extraterrestre dans l'univers, 
débat ô combien stérile on le sait. 
Pendant ce temps, le phénomène 
agit en toute impunité, comme tou-
jours, veillons à ce qu'il passe de 
moins en moins inaperçu, cela se-
rait déjà pas trop mal... 

Gildas Bourdais, le spécialiste 
français sur l'affaire Roswell 

Auteur d'un livre remarquable 
par ses détails et références 
"Sont-ils déjà là ? Extrater-
restres: l'affaire Roswell" aux 
éditions Presses du Châtelet, 
notre ami Gildas Bourdais nous 
apporte quelques précisions. 

Régulièrement invité d'émissions 
télé ( Lundi 23 Octobre 1995 à 
L'Odyssée de l'étrange, en No-
vembre 1995 sur France 3 à 13h 
30 et à Comme un Lundi sur TF1, 
le lundi 5 Février 1996) il tente de 
défendre du mieux possible ses 
travaux et ceux des ufologues. 
Ses interventions sont toujours ju-
dicieuses, et sa tâche difficile dans 
un contexte aussi hostile et pas 
très enclin à écouter des faits 
aussi dérangeants pour l'opinion. 

Partisan avoué de la thèse extra-
terrestre, Gildas Bourdais reste 
très frappé par la description des 
organes internes de la créature 
faîte par le Dr. Braun sur le film de 
l'autopsie. Pour ce dernier, il s'agit 
bel et bien d'un corps réel ! Devant 
un tel avis d'expert, les autres chi-
rurgiens et scientifiques préfèrent 
rester dans l'ombre. Par son as-
pect externe très proche d'un 
corps humain classique, l'analyse 
des organes internes, elle, révèle 
quelque chose de fondamentale-
ment différent. C'est là tout le pro-
blème ! C'est pourquoi, même s'il 
reste sur ses gardes, Gildas 
Bourdais, n'est pas aussi scep-
tique qu'au début. Malgré des in-
terrogations, il veut y croire. 
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Observations récentes 
FRANCE 
OVNI à répétition 
dans la Marne 
La Croix-en-Champagne, Mardi 7 
Mars 1995, 02 h 00. 
A peine la lumière éteinte, Mme 
Charles aperçoit derrière la vitre 
une masse lumineuse de couleur 
jaune d'or, avec une impression de 
densité plus forte au centre. On 
voit comme une sorte de brouillard 
autour de la forme. Aussitôt, Mme 
Charles prévient son mari. Tous 
deux voient disparaître le phéno-
mène, qui sort de leur champ de 
vision. Durée de l'observation: dix 
à quinze secondes. 
Tes témoins", relatent Alain Blan-
chard et Gilbert Schildknecht dans 
la revue Lumières Dans La Nuit, 
"ont l'habitude de voir passer des 
avions et assurent que ce n'en était 
pas un. La lune était absente, mais 
le temps clair et étoile". Les té-
moins ont l'impression d'avoir ob-
servé "une masse solide entourée 
d'un brouillard lumineux". Le phé-
nomène semblait se diriger 
(approximativement d'ouest en est) 
de Saint-Remy-sous-Bussy (ou 
Tilloy-Bellay) vers Sainte-
Ménéhould. 

Châlons-sur-Marne, 
15 Avril 1995, 23 h 45. 
Gérard X, 49 ans, a mal au genou. 
Il ne peut pas dormir et va sur son 
balcon pour regarder ses fleurs 
lorsqu'il voit apparaître sur sa 
gauche, au-dessus des peupliers, à 
une distance qu'il ne peut évaluer, 
une boule très blanche "comme un 
phare" avancer lentement et hori-
zontalement. 
Ce "phare" avait un halo autour, 
une lumière moins forte que celle 
du centre, avec un vide entre la 
lumière et la queue qui se terminait 
en arrondi, avec le même éclat que 
le halo. La longueur de la queue est 
égale à trois fois le diamètre de la 
boule. Gérard va chercher son ap-
pareil, qui se trouvait à environ 2 

mètres de la fenêtre, mais à son 
retour, l'objet a disparu, alors que 
la trajectoire de "l'engin" est encore 
visible. Il se rend à la cuisine où il 
lui semble voir la lumière passer 
derrière les peupliers, mais très 
loin, avec une vitesse plus rapide. 
Le témoin n'a ressenti pendant 
l'observation, aucun souffle, aucun 
bruit. "Les arbres n'ont pas bougé". 
Le ciel était bien dégagé et étoile. 
Gérard a estimé la taille de l'engin 
à celle apparente de la lune, qui 
cependant n'était pas dans le 
champ de vision du témoin. Le 
phénomène est apparu au sud et 
semble avoir disparu en direction 
du nord-ouest. Suite à cette obser-
vation, Gérard n'a pu trouver le 
sommeil avant 3 heures du matin. 

Châlons-sur-Marne, Vendredi 30 
Juin 1995,03 h 00. 
Monsieur James B, 27 ans, marié, 
un enfant, est maître-chien. Il tra-
vaille comme agent de sécurité à 
l'hypermarché de Carrefour. Vers 
les 3 heures du matin, le 30 Juin, il 
effectue une ronde et décide alors 
de s'approcher des portes d'entrée 
dans le but de surveiller la station-
service qui se trouve en face de 
Carrefour quand il se trouve pris 
"d'une impression angoissante 
d'être surveillé de l'extérieur". Il 

jette un coup d'oeil dehors et là, en 
direction de l'ancien magasin Cas-
torama, vers l'est, distant d'environ 
400 mètres, il voit quelque chose 
en forme de croissant de la taille de 
la lune et de plusieurs couleurs, 
dont du vert, du bleu, du rouge et 
du jaune. 
L'engin se déplace de la gauche 
vers la droite et réapparaît sur la 
gauche. D'après les enquêteurs de 
France-Ufologie (ex-ANELDLN), 
Alain Blanchard et Gilbert Schildk-
necht, on peut supposer que l'engin 
avait "une rampe circulaire et que 
les lumières en faisaient le tour". 
Monsieur James B. distingue une 
masse derrière la rampe sans pou-
voir en définir la forme. Les lu-
mières sont très fortes et n'émet-
tent aucun rayon. L'ensemble 
donne l'impression d'une lumière 
d'intérieur. Le ciel est très bien dé-
gagé et étoile. Le chien, un berger 
allemand, n'a aucune réaction par 
rapport au phénomène. Le témoin 
prend contact avec son collègue 
par talkie-walkie, mais entend des 
effets de parasite. L'apparition dis-
paraît spontanément sur place, 
comme l'extinction d'une ampoule. 
Le témoin n'aura entendu aucun 
bruit. 

A 

\ 

r 

Au-dessus des peupliers, l'observation de Gérard depuis son balcon 
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Le croissant de lumières observé par monsieur James B.et publié dans "Lumières 
Dans La Nuit" n° 333, page 23. V= Vert; R= Rouge; B= Bleu; J= Jaune. 

Si vous désirez participer plus 
activement à la composition des 
futurs numéros, n'hésitez plus ! 

l / f 0 # i * * i * 
B.P. 300, 75960 PARIS Cedex 20 

Sortie de Reims, RN 44 en direc-
tion de Châlons-sur-Marne, Di-
manche 16 Juillet 1995, 02 h 25. 

Nicolas Doda, un Châlonnais de 24 
ans, est musicien professionnel. 
Ce matin-là, il quitte Reims avec 
Joseph Csikos, un ami hongrois, lui 
aussi musicien professionnel. Nico-
las remarque alors une rampe de 
lumière inclinée à gauche. Il attire 
l'attention de son ami alors que la 
rampe s'incline à droite, tout en 
continuant son avancée horizon-
tale. Les deux amis s'arrêtent sur 
un parking pour mieux observer. 
A cet instant, l'engin se remet droit 
et prend une forme courbe, tout en 
continuant son chemin. Une se-
conde après, il semble se volatili-
ser sur place, sans le moindre bruit. 
Cette lumière ressemblait à un 
néon mauve d'une taille d'un mètre 
et semblait être distant des deux 
témoins de 1000 mètres environ. 
La couleur mauve restait fixe mais 
"certaines couleurs du centre res-
taient indéfinissables, rouge à rose, 
jaune à jaune pâle, bleu à blanc 
métallique vert et autres". Ces lu-
mières puisaient régulièrement. Jo-
seph Csikos pensait être en pré-
sence d'un avion mais la forme l'en 
a dissuadé. Le ciel était légèrement 
nuageux. Il y avait un léger vent, et 
la lune n'était pas visible. La durée 
totale de l'observation est d'une mi-
nute trente secondes environ. 

Ces cas ont été publiés dans 
"l'union" du Jeudi 14 Septembre 
1995 et transmis par notre corres-
pondant local, Patrice Bassuel. 
Il faut également féliciter messieurs 
Alain Blanchard et Gilbert Schild-
necht pour leur travail d'enquêteur 
au sein de "France-Ufologie", asso-
ciation qui travaille en partenariat 
avec "Lumières Dans La Nuit". En 
effet, ils ont organisés une exposition 
sur les OVNI à Châlons-sur-Marne 
au restaurant Mac Donald's du 
Mardi 12 au Samedi 16 Septembre 
1995, clôturée par une conférence de 
Joël Mesnard, directeur de la plus 
ancienne revue ufologique française. 
Pour plus d'informations sur ces cas, 
se reporter au n° 333, de "Lumières 
Dans La Nuit", pages 20 à 24. 
Une initiative louable à renouveller 
plus souvent, qu'on se le dise ! 
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cas récents qui méritent une 

enquête approfondie ? 
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Représentation de l'engin observé par Joseph et Nicolas depuis leur fourgonnette 
C15 diesel sur le parking,en bordure de la Route Nationale 44. 
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D'autres observations 
du côté des Ardennes 
Informations transmises par notre 
correspondant local, monsieur Jean-
Luc Lemaire ( enquêteur du Centre 
Etudes Ovni France ). 

11 Novembre 1995, vers 16 h 30 
étang de Bairon, près de la com-
mune du Chesne ( 08 ). 

Par cette belle journée au ciel dé-
gagé, un groupe de quatre per-
sonnes ( deux couples ) accompa-
gnés de leurs enfants se promènent 
autour de l'étang de Bairon. 
Les deux pères de famille observent 
5 ou 6 canards en vol, qui paraissent 
effrayés car n'arrivant pas à se po-
ser. A ce moment précis, droit de-
vant leurs yeux, à une distance esti-
mée à près de 650 mètres, un 
étrange objet lumineux en forme de 
losange évolue silencieusement à 
une vitesse avoisinant les 900 kms/h 
vers le sud-ouest et à une altitude 
constante de 300 mètres exacte-
ment. De couleur jaune-orangé, 
l'OVNI mesure 25 mètres d'enver-
gure pour une hauteur estimée à 45 
mètres. 
Suite aux appels adressés au restant 
de la famille, tous regardent vers le 
ciel mais trop tard, il a disparu. Au 
stade actuel de l'enquête, aucune 
théorie valable d'identification ne 
peut être formulée concernant l'ap-

Blanc 

Jaune-
orangé 

parition d'un tel engin. A noter, 
qu'au début de l'observation, 
l'OVNI était de couleur jaune-
orangé puis il a pris une couleur 
blanche au fur et à mesure qu'il 
s'éloignait. 

Dimanche 7 Janvier 1996, vers 
20 h 30. 

"B", son frère et ses parents rou-
lent tranquillement en voiture vers 
la commune de Mainbressy ( 08 ). 
Le frère fait remarquer, qu'à sa 
gauche, deux points lumineux ver-
dâtres, gros comme des étoiles 
dansent dans le ciel. 
Ils tournent, l'un autour de l'autre 
en s'éloignant. Diamétralement 
opposés, ils évoluent comme s'ils 
étaient au bout d'une barre qui s'al-
longerait aux deux extrémités. 
Puis ces points s'arrêtent et de 
ceux-ci sortent deux autres points, 
rouges cette fois, l'un à droite, 
l'autre à gauche, un peu plus bas 
que les points initiaux, et en-
dessous de ces points rouges, ap-
paraissent quatres lumières 
blanches. Tout cet ensemble cli-
gnote alors de façon lente mais 
synchronisée et prend la direction 
du nord-est pour disparaître enfin. 

Un OVNI poursuit un 
couple en voiture sur une 
distance de 22 kms 

Dimanche 21 Janvier 1996, peu 
après 19 h 30, Trajet: Belgique, 
Gué-d'Ossus, Rocroi, Rimogne, 
Charleville-Mézières. 

La nuit est tombée, le ciel peu 
étoile. Ce jeune couple revient de 
Belgique et passe la frontière à 
Gué d'Ossus sur la RN 51. 
Aussitôt après, le regard de la pas-
sagère est attiré sur la droite de la 
route vers le bois. Elle distingue 
alors un "oeuf de 2,50 mètres et 
de 90 centimètres qui les suit. De 
couleur orangé, il évolue à 1 mètre 
du sol à la même vitesse que le 
véhicule. Les yeux de la jeune 
femme sont rivés sur cette chose 
étrange."Non", se dit-elle, "ce n'est 
que le reflet de la voiture". 
"Impossible", continue-t-elle, "Cà 
nous double, çà s'arrête". Au mo-
ment où ils arrivent à son niveau, 
"çà" redémarre. Le temps de tour-

ner la tête vers son compagnon et 
l'OVNI a disparu. "Mais regarde 
donc !", lui dit-elle. "Je ne vois rien, 
et puis je dois faire attention pour 
ne pas quitter la route", lui répond-
il. Au carrefour du "Piquet", ils se 
dirigent vers Charleville-Mézières 
par le RN 43. 
"Mais où est ce truc ? Le revoilà ", 
"Nonje ne vois toujours rien", lui 
rétorque son compagnon, "écoute, 
je ne suis pas folle !". L'OVNI est là, 
devant, un peu à droite, plus haut 
qu'au début de l'observation. A 
nouveau, la jeune femme est 
comme hypnotisée par cet "oeuf 
qui descend doucement puis re-
monte et redescend à nouveau. 
Une fois sur la nationale, il les rat-
trape, encore sur le côté passager. 
Même pendant la traversée des vil-
lages de Rimogne et Lonny, puis 
soudainement, après un mouve-
ment de tête, plus rien, alors que le 
phénomène planait au raz des toît. 
Aucun bruit ne fut perçu et le 
conducteur n'a rien vu du tout. 

Dimanche 21 Janvier 1996, 
à 18 h 30, St-Menges (08 ). 

A partir de la fenêtre de son salon, 
un témoin voit un objet lumineux 
jaune. Il se dépêche d'aller cher-
cher sa paire de jumelles pour ob-
server l'OVNI qui s'approche en 
zigzaguant. Il passe au-dessus de 
la maison, sans bruit. Le témoin 
traverse les pièces en courant. Ar-
rivé à la porte d'entrée, à l'opposé 
de la maison, l'OVNI, dont la trajec-
toire le mène vers la Belgique, a 
disparu. La durée totale de l'obser-
vation n'excède pas deux minutes. 

Dimanche 21 Janvier 1996, 
à 19 h 00, RN 51. 

Un couple roule en direction de 
Poix-Terron sur la RN 51. Leur en-
fant, à l'arrière avec son chien, ob-
serve des rectangles bizarres avec 
des lumières dans les nuages. Il le 
signale à ses parents qui lui disent 
de rester tranquille. Le chien n'a 
aucune réaction. Durant plusieur 
minutes, il peut suivre l'OVNI du 
regard. Les deux rectangles verti-
caux, comportent six lumières 
jaunes à l'intérieur. Leur altitude 
est estimée à 2500 mètres pour 
une auteur de 200 mètres chacun. 
Enquête en cours. 
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Dimanche 21 Janvier 1996, 20 h 
30, à Belval ( 08 ). 

Un jeune garçon, depuis son lit, par 
le velux de sa chambre, voit voler 
un triangle lumineux qui clignote. 
L'objet bouge lentement. Par deux 
fois, il va s'arrêter quelques se-
condes. D'une voix vraiment affo-
lée, il court prévenir ses parents. Ils 
le recouchent après avoir regardé 
le ciel, sans rien apercevoir. L'en-
fant finira sous les couvertures, ap-
peuré. 
Par chance, le père va entendre 

le lendemain à la radio, l'appel à 
témoin lancé par Jean-Luc Le-
maire afin de recueillir d'éven-
tuels nouveaux témoignages sur 
ces apparitions dans le départe-
ment des Ardennes. Cela lui fait 
repenser à la mésaventure de 
son fils de la veille au soir. D'où 
la grande importance de lancer 
des appels à témoins dans la 
presse !!! 

Dessin du témoin "sans l'influen-
cer" réalisé le 23 Janvier 1996. 

Lundi 22 Janvier 1996, 18 h 04. 

L.F rentre du travail. Après 15 kilo-
mètres de route entre les com-
munes ardennaises de Boult aux 
Bois et de Quatre Champs, juste 
après un virage, L.F décrit une 
forme ovoïde d'une taille d'environ 
50 mètres, aperçue dans les bois 
sur sa droite. Cet OVNI est éclairé 
de feux oranges qui jettent des 
étincelles et évolue à une altitude 
estimée à 2000 mètres environ. Le 
ciel est clair. Cinq minutes plus 
tard, Y OVNI est toujours visible. Le 
témoin le fait constater en allant 
chez une habitante du coin qu'il 
connaît. L'objet continue d'évoluer 

silencieusement en triangle puis 
disparaît à une vitesse vertigi-
neuse en devenant vert, en direc-
tion de nord-ouest, puis du sud-
ouest. 

Notes de Jean-Luc Lemaire, en-
quêteur C.E.O.F (08.51), 73 Ave-
nue Charles De Gaulle, 08000 
Charleville-Mézières: 

De multiples autres témoignages 
corroborent ces faits. Certaines 
enquêtes ne sont pas terminées et 
seuls les cas résumant au mieux la 
situation ont été présentés dans 
ces colonnes. D'autres observa-
tions similaires ont été signalées 
dans le département du Nord. Il est 
évident qu'il s'est manifestement 
passé quelque chose en ce début 
d'année 1996. Alors ? A suivre... 

SUEDE 
Petit objet triangulaire 
avec un bruit d'avion 
par Steve Sandstrôm 

Un des plus grands plaisirs des 
suédois est de pratiquer la pêche à 
la ligne, bien confortablement assis 
dans une barque, sur un des mil-
liers de lacs existant. On apprécie 
davantage l'environnement et la 
nature à ces moments là. Quelque-
fois, cependant, des forces incon-
nues peuvent interférer avec un 
instant aussi idyllique. C'est ce qui 
s'est produit en Juin 1994, à un cer-
tain Martell Astrôm. 
Il faisait un temps splendide quand 
Martell a décidé d'aller pêcher avec 

son bateau sur un petit lac, pas très 
loin de Floda où il réside. C'est un 
petit village situé à 60 kms au sud-
ouest de Skelleftea. 
Il n'y avait pas de nuages. Martell 
se rendit à son endroit de pêche 
favori avec le seul bruit de l'eau 
comme compagnon. Tout à coup, 
il entendit quelque chose de diffé-
rent, un bruit étranger. A basse alti-
tude, environ 50 mètres, et 
presque au zénith, il vit soudain un 
objet volant inconnu. Cela ressem-
blait à la tête d'une flèche de cou-
leur noire. Ce n'était pas très gros, 
environ 2 mètres de long. Au dé-
but, Martell crut qu'il s'agissait d'un 
avion de combat classique à cause 
du bruit similaire. Cependant, il 
reste convaincu que cela n'en était 
pas un et du fait de sa vue à cet 
endroit par un ciel aussi clair, il ne 
pouvait confondre. L'objet inconnu 
disparut à travers l'autre côté du 
lac. Il était tellement bas qu'il sem-
blait passer entre les arbres. Il n'y 
avait aucun autre témoin à proxi-
mité et on peut malgré tout se de-
mander s'il na pas confondu avec 
un avion. Personnellement, je ne le 
crois pas à cause de la description 
en triangle. De plus, la très bonne 
visibilité ainsi que la durée d'obser-
vation conséquente ne permettent 
pas de mettre sa parole en doute 
même si le témoin ne se souvenait 
pas de la date exacte. 

Steve Sandstrôm est directeur 
de UFO-Skelleftea, Uppfinnarva-
gen 4, S-931 45 Skelleftea, Suède 
qui publie le magazine "UFO-
Norr" ( en suédois ). 

Article publié dans AFU Newslet-
ter n°39, Septembre 1995 
adresse: PO Box 11027, S 600 11 
Norrkoping, Suède. 
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ESPAGNE 
Un couple marié a 
observé un énorme 
disque lumineux aux 
alentours de la 
commune de Jumilla 
( Murcia ). 
Vers les dix heures et demie du soir, le 
1er Mai 1994, un étrange phénomène 
lumineux a stupéfait une centaine de 
personnes -beaucoup d'entre elles ont 
alertés les médias-, les tours de 
contrôle et stations météo ( voir MAS 
ALLA n°66). Et, comme d'habitude, a 
resurgit le débat entre les ufologues 
V.J. Ballester Olmos, qui disait que 
l'objet était un bolide , tandis que J.J 
Benitez, Vicente Moros ou Joaquim 
Abenza, parmi d'autres, n'étaient pas 
si affirmatif pour déterminer que le 
phénomène qui a traversé la côte du 
Levante ( province espagnole ) du 
Nord au Sud était un météorite. 
D'après les déclarations de multiples 
témoins, l'objet se composait d'une 
boule de couleur verte à l'arrière, qui 
traînait une longue queue. Pour 
certains cela ressemblait à un grand 
feux de bengale; pour d'autres, à une 
étoile fugace. A l'heure citée ci-
dessus, 22 h 30, le couple José Maria 
Samper et Rosa Garcia se dirigeait 
par une route qui passe entre Sierra de 
Enmedio et Sierra del Carche (dans 
la partie sud-orientale de la commune 
de Jumilla), en direction de leur 

domicile à Novelda quand, soudain, en 
prenant un virage à droite, ils 
rencontrent un gigantesque disque 
lumineux qui est arrêté 
approximativement au-dessus la Casa 
de la Ermita, à plus de cinq cent mètres 
d'où se trouve le véhicule. 
A ce moment, J.M. Samper réduit la 
vitesse de la voiture. Ils restent tous les 
deux sans voix face au phénomène 
spectaculaire. D'après leurs propres 
paroles, à une distance inférieure à 500 
mètres de hauteur, au-dessus de la 
maison du champ citée ci-contre, ils 
virent un énorme disque de deux cents 
mètres de diamètre, de couleur jaune et 
qui contenait à l'intérieur une série de 
couleurs variées -jaunes, vertes, bleues, 
oranges-, qui s'allumaient et 
s'éteignaient constamment. Après sept 
ou huit secondes, l'objet s'est éteint tout 
à coup et a disparu complètement 
devant les témoins. Mais avant qu'ils 
puissent réagir, l'objet a réapparu au 
même endroit. Cette fois, ils ne purent 
voir les cercles de couleur, le disque 
apparaissant avec une couleur jaunâtre. 
A cet instant, du centre de l'objet sortit 
un faisceau de lumière vers le haut qui 
s'ouvrit en formant une sorte de "queue 
de paon royal", de multiples couleurs et 
d'une taille gigantesque. D'après leurs 
déclarations, la queue serait quatre ou 
cinq fois supérieure au diamètre du 
disque, atteignant les proportions 
totales de l'objet autour d'un kilomètre 
de long. 
Nerveux et excités à la fois par la peur 
que "cela" leur a inspiré, José M. 
Samper et son épouse ont pu voir, 
enfin, comment le disque lumineux se 
déplaçait à une vitesse effrénée en 
direction du sud. Le couple a crut au 
début que "l'appareil" s'écraserait 
contre la montagne du Carche. A ce 
moment Rosa a fermé les yeux et a 
commencé à crier, prise de panique. 
Mais il n'y eut aucune collision et, 
semble-t-il, l'OVNI disparut par une 
petite imprécision de la montagne. 
A ce stade des investigations les 
soupçons, comme quoi le polémique 
objet observé par des centaines de 
personnes dans la nuit du 1er Mai 1994 
et celui qu'ont pu voir José Maria 
Samper et son épouse, seraient le 
même, se confirment. La théorie du 
"bolide" semble tout au moins absurde, 
car depuis quand une météorite réalise-
t-elle les "prodiges" décrits 
antérieurement ? 

ftojaGarcti 

Jo$é Matin Sampçr 

Article publié dans la très célèbre 
revue " MAS ALLA " en Mars 
1995. Son auteur, Juan Francisco 
Valero est rédacteur en chef de la 
revue Tierra.2; Jeune ufologue 
très actif, c'est encore à lui que 
nous devons l'information 
suivante... tout simplement bravo ! 

La première 
"soucoupe volante" 
espagnole 

Depuis qu'au début du siècle les 
frères Wright ont réalisés leurs 
célèbres exploits de vol, 
l'aéronautique a évolué de façon 
vertigineuse, fruit d'efforts continus 
et d'investigations que différents 
individus ont su développer dans les 
derniers cent ans. Une de ses 
personnes qui a essayé de contribuer 
à l'avance technologique de 
l'aviation, en devançant beaucoup de 
gens à son époque, est José Lifante 
Lozano. Cet ex-professeur de 
Sciences, né le 26 Mars 1924 à 
Jumilla (Murcia), a inventé, il y a 
quarante ans, parmi d'autres 
multiples inventions, un modèle 
d'aéronef qui, par ses 
caractéristiques, coïncide avec les 
classiques "soucoupes volantes". Il 
s'agit, sans aucun doute, de ce que 
certains experts en ufologie ont 
qualifié de première "soucoupe 
volante " espagnole -au moins 
légalement- puisqu'il n'existe pas 
d'autre projet antérieur de cette 
ampleur dans ce pays. 
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Antécédents historiques 

Pour connaître les premières tentatives 
-au niveau mondial- de fabrication 
d'avions en forme de soucoupe il est 
nécessaire de remonter aux années vingt, 
date à laquelle apparaissent les 
conceptions de l'américain 
H.Zimmerman ou du britannique Lee 
Richards. Un peu plus tard, dans les 
lointaines années trente, le scientifique 
allemand Victor Schauberger 
envisagea la fabrication d'avions à 
forme circulaire. Ce fut quelque temps 
après, un peu avant la deuxième guerre 
mondiale, quand les allemands 
Schriever, Habermohl et Miethe, avec 
l'italien Bellonzo, réalisèrent 
indépendamment divers projets sur les 
"disques volants". Bien que l'on écrivit 
beaucoup sur les célèbres machines que 
ces ingénieurs avaient dévelloppés 
durant la guerre, diverses sources 
d'information, comme la revue 
allemande "Lufthart International" 
(Aviation Internationnale) démentirent 
en Mai 1975 ces mêmes affirmations, en 
déclarant qu'il s'agissait uniquement de 
projets théoriques et qu'ils n'avaient 
jamais réussi à fabriquer ces artefacts en 
forme de soucoupe. De toute façon, il 
existe suffisamment de confusion autour 
de tous les projets conçus avant les 
années cinquante, et c'est à partir de ce 
moment là que l'on peut constater au 
niveau officiel l'inscription de divers 
brevets en Europe et en Amérique de 
Nord, et où s'encadre précisémment la 
"turbine aérienne" du scientifique 
espagnol. Il faut faire remarquer que, 
aussi bien les conceptions antérieures à 
celle de Lifante Lozano, comme celles 
présentées dans les années successives, 
comportent des analogies uniquement 

dans la forme extérieure de l'appareil 
et rappellent assez les célèbres 
"soucoupes volantes" observées au 
tout début de l'ufologie, mais il existe 
de notables différences quand on 
aborde les aspects des méthodes de 
propulsion et de navigation des 
engins volants, ou les 
caractéristiques internes de ces 
avions-soucoupes. 
La "Turbine aérienne" 
Dans le cas qui nous interresse, il 
faut indiquer que tout le fondement 
physique et mathématique est 
recueillie dans les six feuilles qui 
configurent le gros du brevet 
n°224592, qui fut présenté au Bureau 
des Brevets et marques déposées de 
Madrid le 21 Octobre 1955, en étant 
approuvée définitivement le 7 
Novembre de cette même année. 
L'appareil, comme vous pouvez le 
voir sur les plans ci-dessous, est 
dessiné sous trois perspectives. Tout 
d'abord vu de dessus, on distingue 
clairement les hélices. Plus bas, on 
voit la quasi totalité des éléments qui 
l'intègrent, en différenciant les deux 
parties principales qui sont, la zone 
supérieure fomée par les hélices en 
question et les réservoirs de 
combustible et, de l'autre, la partie 
inférieure, où se trouve la cabine de 
commande. L'idée de base de cette 
invention consiste à attribuer un 
mouvement aux hélices, grâce aux 
moteurs à réaction placés entre elles, 
en suivant un mouvement circulaire 
continu de la partie supérieure du 
"disque volanf'qui, en absorbant de 
grandes masses d'air provoquera le 
vide et entraînera l'élévation qui en 
résulte, due à l'élimination de la 
pression atmosphérique sur l'objet. 
De façon évidente, comme la dîte 

ci-contre: Juan Francisco Valero en 
train d'interviewer le constructeur 
de la première soucoupe volante 
espagnole imaginée en 1955. 

pression agit sur tout le reste de 
l'artefact, excepté sur la partie 
supérieure, il adoptera de grandes 
vitesses de vol, rendant possible la 
navigation aérienne avec l'utilisation 
des commandes de contrôle et le 
stabilisateur nécessaire pour éviter 
que la cabine ne tourne. 
L'invention de Lifante Lozano, loin 
d'essayer de rivaliser avec les 
fameuses "soucoupes volantes", a 
adopté cette forme pour obtenir de 
bonnes conditions aérodynamiques. 
De ce fait, même si ce scientifique 
espagnol, avait entendu quelques 
histoires sur les OVNIs à cette 
époque, il faut chercher longtemps 
avant, durant son enfance, pour 
trouver l'origine de son idée. En 
réalité, c'est un jouet en forme 
d'hélice que son grand-père lui avait 
offert qu'il a converti sur la base de 
l'invention qu'il a développé ensuite, 
après avoir obtenue une solide base 
scientifique dans les salles de cours 
de l'Université de Murcia. 
Un peu comme les "toupies 

volantes" de l'ingénieur allemand 
Rudolf Schriever, qui lui aussi, 
avait basé ses travaux sur des avions 
circulaires d'après des jouets aux 
caractéristiques similaires. Mais, 
aussi bien que Schriever, l'invention 
de Lifante Lozano, n'a jamais pu se 
réaliser concrètement. Une chose 
certaine est que les commentaires des 
ingénieurs et pilotes expérimentés 
soulignaient la possibilité de succès 
de telles idées, en appliquant les 
strictes lois de la physique. 

Juan Francisco Valero 



Page 15 

CHILI 
Voici maintenant le récit d'un cas d'atterrissage OVNI 
qui date du 31 Octobre 1990, soit une semaine avant les 
fameux événements du 5 Novembre 1990 dont nous 
reparlerons très bientôt, source: "La Tercera", Chili. 

Jorge Eduardo Anfruns Dumont ( à 
droite) en grande conversation sur 
la problématique OVNI avec Juan 
José Bénitez, le plus grand auteur 

d'ouvrages ufologiques en Espagne. 

Durant les derniers mois, le continent 
sud-américain a fait apparaître un 
nombre important de cas OVNI. Si ce 
fut tout d'abord, la vague argentine, 
nous devons maintenant nous réferrer 
aux cas observés depuis le Chili. 

De notre correspondant local: 

Le 7 Octobre 1995, diverses lumières ont 
été observées dans le ciel, autour des 
20h30, et pendant une heure et demie. 
Ces observations ont provoquées une 
grande curiosité entre les diverses 
communautés voisines de La florida et 
Puente alto. Les événements furent 
d'une telle ampleur que le colonel de la 
force aérienne du Chili (FACH), Hector 
Barrientos, ordonna le début d'une 
enquête en se basant sur les témoignages 
des personnes qui signalèrent qu'un 
OVNI était en train de survoler la 
capitale. Notre ami fait noter aux 
spécialistes la coïncidence d'horaire 
entre ces phénomènes lumineux et les 
exercices navals entre le Chili et les 
Ettas-Unis. D'autres sources comme 
l'enquêtrice Liliana Nunez, ont obtenues 
divers enregistrements de films qui vont 
être analysés rapidement. Pour finir, il 
faut indiquer qu'entre le 23 Juillet et le 
17 Octobre 1995, se sont produits pas 
moins de 18 observations, une vague 
digne de l'intérêt des enquêteurs du 
monde entier. Donc acte dans U^m^^u. ! 

Les témoins parlent de l'apparition de l'objet volant: 
C'était une assiette métallique gigantesque 
L'Ovni s'est posé dix minutes dans 
la région de Ovalle 
"Depuis ici, nous avons observé l'ovni 
posé sur la colline, un peu au-dessus du 
lacet. Nous sommes descendus du 
fourgon et sommes restés plus de dix 
minutes à contempler le phénomène, il 
était 13h45, le mercredi 31 Octobre 
1990. C'était un objet métallique qui, 
brillait aux rayons du soleil, comme 
une coupe de Champagne à l'envers et 
de grande dimension, quelques cent 
mètres de diamètre et 20 mètres de 
hauteur, ce n 'était pas un objet plat ou 
écrasé". Ceci est le témoignage sur le 
terrain même du sous-brigadier de la 
police chilienne Francisco Pena Diaz. 
L'endroit est situé dans un secteur 
désert où la végétation est basse, 
parsemé de cactus parmi les collines. Il 
se trouve à 110 kms au sud de Ovalle 
par la route 5 en continuant pendant 16 
kms sur un chemin de terre difficile en 
direction de la mine "El Retén", de 
l'entreprise de Humberto Rivera 
Cortés. 
Le sous-brigadier se souvient: "Nous 
étions quatre personnes, le sous-
brigadier Luis Lobos Médina et moi-
même en exercice de nos fonctions ainsi 
que le chauffeur Albert Pinto et un 
certain monsieur Gatica, tous deux 
fonctionnaires de l'entreprise minière. 

Ces marques sur le sol sont celles 
laissées par l'ovni qui s'est posé 

durant dix minutes à Ovalle 

Depuis Ovalle, nous allions à la mine 
de Talc qui se trouve sur la côte, nous 
avions pris avant la Panaméricaine et 
étions en train de poursuivre notre 
route plus au sud pour parvenir jusqu 'à 
la mine "El Retén ". 
Nous avons vu le vaisseau posé à un 
endroit inaccessible. C'était un Ovni 
impressionnant qui se voyait à quelques 
18 ou 20 kms de distance. Ce n'était 
pas une illusion d'optique, de plus en 
arrivant à la mine, nous avons pu en 
discuter avec l'ingénieur en poste qui 
nous a assuré qu 'il n 'y avait aucun 
observatoire dans cette zone, puisqu 'ils 
se trouvent plus au nord dans la région 
de Elqui. " 
Une fois sa mission accomplie, notre 
témoin nous raconte qu'il retourna sur 
les lieux mais l'ovni n'y était plus. Sur 
le chemin, ils rencontrèrent un paysan 
qui cherchait des chevaux qui s'étaient 
enfuis. Lui aussi, leur avoua avoir 
observé "une grande assiette métallique 
à moitié cachée entre les sommets des 
montagnes ". Malgré la solitude du lieu, 
nous avons rencontré dans le secteur 
Romualdo Quezada, un homme âgé de 
69 ans qui connaît bien l'endroit. 
Interviewé à propos de cette journée du 
31 Octobre 1990, il nous précisa que le 
secteur où avait été vu l'ovni s'appelait 
Hornillos "moi aussi, j'ai vu une chose 
brillante qui s'est attardée longtemps 
au sommet, c 'était en réalité 
gigantesque. C 'est difficile de parvenir 
à cet endroit, il n'y a ni chemin ni 
passage, c'est vraiment inaccessible. 
En vérité, cela ne m 'a pas beaucoup 
intrigué car j'avais déjà vu quelque 
chose de similaire quelques jours plus 
tôt qui se déplaçait très rapidement 
dans l'air et sans produire le moindre 
bruit. Mais ici, on ne fait pas attention 
à ce genre de choses de la même façon 
que vous, les gens de la ville ". 

ndlr: (le témoin s'adresse en ces 
termes au journaliste venu 
l'interroger). 
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Sur le retour, et avant d'arriver à la 
Route 5, nous avons parlé avec le 
villageois Desiderio Robles, 48 ans, 
domicilié dans le secteur de Tranquilla 
qui avait contacté notre journal: "Ces 
phénomènes se produisent. Les gens 
racontent des observations d'objets 
identiques à ceux que vous décrivez. 
Moi-même, j'ai vu ce jour là dans la 
matinée un ovni qui se déplaçait de la 
côte vers la cordillère dans la direction 
d'où vous venez. C'était brillant, et 
cela m'a surpris. J'en ai discuté avec 
ma femme, c 'était comme le reflet du 
soleil dans une vitre ". 

Article et photos de Lincoyan 
Rojas paru dans le journal "La 
Tercera" le 7 Novembre 1990, 
Chili. 

Documents transmis par Jorge 
Eduardo Anfruns Dumont auteur 
d'un ouvrage indispensable sur 
l'ufologie chilienne. 
"Ovnis, Extraterrestres y Otros en 

Chile" publié aux éditions El 
Triunfo en 1993. Il est disponible 
au prix de 25$ par mandat poste 
internationnal à l'adresse suivante 
Jorge Eduardo Anfruns Dumont, 
Casilla 16930, Correo N9, 
Providencia, Santiago de 
Chile,Chili. 

Argentine San Carlos de Bariloche 
31 Juillet 1995, 20hl 5 

OVNI contre Boeing 737 

Le témoignage du pilote de l'avion 

Le villageois Romualdo Quezada: 
"C'était vraiment gigantesque !" 

Nous revenons sur ce cas de rencontre 
dans le ciel abordé brièvement dans 
l/f{W*u n°10, page 10. 

Le nombre des témoins est tout à fait 
considérable. En effet, des dizaines de 
passagers du vol 674 de la compagnie 
Aerolineas Argentinas qui s'apprêtait à 
atterrir à Bariloche ont pu observer une 
lumière blanche qui se déplaçait à une 
vitesse défiant les lois de la physique 
terrestre. L'Ovni en question semblait 
se diriger droit sur le Boeing 737, la 
collision était inévitable quant à 100 
mètres à peine, il dévia sa trajectoire. 
S'ensuivit alors, une coupure de 
courant générale sur l'aéroport et tous 
les instruments de bord s'affolèrent. Le 
plus surprenant reste le récit que fait 
Jorge Polanco (notre photo), le 
commandant de bord, pour décrire ce 
cas hors du commun. 

"Cela avait la forme d'une assiette" 

Jorge Nestor Polanco, le pilote du 
Boeing 737, qui devait atterrir à 
Bariloche à 20h30, savait à 40 milles 
de l'aéroport qu'il lui serait impossible 
de le faire à cause d'une coupure de 
courant qui affectait toute la ville. 
Dix minutes plus tard, la tour donna 
l'autorisation d'effectuer la descente. 
"A cet instant, pendant que l'avion 
virait vers la piste, apparut une 
lumière blanche intense en face de 
l'avion, on aurait dit qu'elle allait 

nous heurter. Quand on eût fini de 
virer, la lumière vint se placer 
parallèlement à l'avion. On voyait une 
forme d'assiette écrasée. De part et 
d'autre, il y avait une lumière verte et 
au-dessus, une orangée. L'Ovni était 
de même dimension que le Boeing 737. 
Finalement, quand je m 'apprêtais à 
atterrir , la lumière s'est arrêtée de 
nouveau. En arrivant face à la piste 
-illuminée- elle s'est éloignée à une 
vitesse qui violait les lois de la gravité 
vers la zone du mont Otto". Pour 
Polanco, ce fut " le champ magnétique 
de cet objet inexplicable qui provoqua 
les coupures de courant ". 
D'après les témoignages, le 
phénomène fut observé d'au moins 
trois points de vue distincts. Du poste 
de pilotage de l'avion -dans lequel 
étaient Polanco, Julio Dortona, Jorge 
Allende et Daniel Benavente-, depuis 
la tour de contrôle et depuis un avion 
de gendarmerie qui volait au-dessus du 
Boeing. Tous coïncident. 
"Je n'aie pas eu peur et j'ai décidé de 
ne pas alarmer les 102 passagers", 
assure ce pilote de 42 ans. Ce qu'il 
regrettera toute sa vie, c'est d'avoir 
oublié son appareil photo et d'ajouter: 
"Nous ne pouvons continuer à penser 
que nous sommes seuls dans toute 
l'immensité de l'univers". 

Article de Paula Andalo, " Clarin" 
édition du 2/08/1995, envoyé par notre 
abonné argentin, Christian Vogt. 
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Equateur 
Les informations suivantes sont 
issues du quotidien EXTRA du 
vendredi 12 Janvier 1996, édition 
de Guayaquil., pages 1, 2 et 3. 
Dans la mesure où je quittais hélas 
le pays le lendemain, au terme d'un 
long voyage dans différents pays 
d'Amérique du sud, je n'ai pas pu 
obtenir de données supplémentaires 
concernant les témoignages. 
A priori, il s'agit d'un journal 
sérieux mais il convient toutefois de 
rester prudent notamment en ce qui 
concerne la description de 
l'extraterrestre. 

Par Germania Salazar, EXTRA. 
Photos de Carlos Macias 

Valencia - localité située entre les 
provinces de Los Rios et Cotopaxi -
a été choisie par des êtres d'autres 
mondes qui ont décidés de construire 
une base pour leurs Objets Volants 
Non Identifiés. 

D'après les multiples versions relatives 
à ces événements, certaines personnes 
du lieu en question affirment avoir 
observé des êtres étranges sortir de leurs 
vaisseaux spatiaux tandis que d'autres se 
sont trouvées face à face. Un gardien des 
lieux, qui travaille depuis des années à 
cet endroit nous raconte: "J'ai observé 
dans la nuit, un appareil très grand, 
pareil à un réservoir de gaz, je ne savais 
pas ce que c 'était; alors, je l'ai 
approché avec une lanterne et j'ai vu 
qu 'il s'élevait, m'apercevant que c 'était 
une soucoupe. Elle s'alluma de lumières 
de quatre couleurs: rouges, vertes, 
jaunes et blanches, elles étaient très 
intenses", et d'ajouter qu'il fut aveuglé 
et s'enfuit en courant. 
D'autres versions comme celles de 
l'ingénieur Edgar Saldana, de 
l'entreprise FAPSA, précise: " Dans la 
nuit du 30 décembre 1995, quand je 
roulais à bord de ma voiture près d'ici, 
j'ai vu un être avec une figure horrible 
d'approximativement deux mètres de 
hauteur, qui m'a laissé stupéfait, c 'était 
une silhouette comme celle d'une 
personne classique, mais avec une bosse 
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Les habitants de la zone de Valencia 
sont alarmés par ces phénomènes qui se 
produisent depuis la fin décembre 1995 

dans le dos et au visage, à la place du 
nez, c'était une trompe comme celle 
d'un éléphant, ridée et de couleur grise, 
d'aspect extraterrestre. J'étais dans 
mon véhicule, il m'a regardé et mes 

.nerfs ont lâchés, j'ai abandonné 
rapidement le lieu, effrayé ". 
D'intenses lumières: 
La conversation avec ces témoins se fait 
plus plaisante; c'est vrai, ils vivent près 
du lieu où déambulent les 
extraterrestres "Qu'est ce qu'ils font ?" 
On n'en sait rien, mais quand ils 
viennent et atterrissent, en brûlant les 
montagnes, là il est possible de le 
vérifier car d'après les témoignages, à 
trois kilomètres de l'hacienda 
"Chillovado " de la famille Pérez, une 
lumière très intense illumine presque 
toujours l'endroit; c'est alors, après que 
les visiteurs soient partis, que les 
travailleurs de l'hacienda ont pu 
observer des traces circulaires d'herbe 
séchée et une poudre de couleur rouge 
tomate à la périphérie de celles-ci, on 
reparle de la soucoupe volante. 

Vaisseau nourrice: 
"Un vaisseau très grand reste suspendu 
en plein ciel; ensuite, on distingue cinq 
lumières, qui ressemblent à des 
vaisseaux plus petits, qui sortent du 
vaisseau mère, descendent vers la terre 
et d'un seul coup, quatre d'entre elles 
remontent, la dernière ne les suit pas et 
reste comme pour faire une étude", ont 
indiqués différents témoins. 
Une autre personne, José Vera nous 
dit: "J'ai vu une lumière et j'ai appelé 
mes amis mais avant que de finir ma 
phrase, la lumière s'est éteinte. Elle a 

Pour ce témoin, les étranges lumières 
semblent écouter la voix des humains 

réapparut ensuite à environ 30 mètres 
de moi; Je suis alors parti en 
courant ". 

D'après les dires de ces diverses 
personnes, on peut observer ces 
phénomènes chaque cinq jours à 
partir de minuit et plus tard. Cher 
lecteur, vous pouvez le vérifier en 
allant vous promener du côté de 
Valencia et attendre que les 
soucoupes volantes arrivent. 

ndlr: Y-a-t-il des volontaires ? 

Sur les murs de Quito en Novembre 
1995, le film de l'autopsie, source 

de polémiques sur l'affaire Roswell 
Photo (c) Didier Gomez 
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La baisse considérable des prix, sur le marché de la micro-informatique depuis ces 
dernières années, ainsi que le développement à vitesse effrénée du réseau 
INTERNET permettent désormais à tout un chacun d'avoir libre accès à une 
véritable mine d'informations. Pour cela, il suffit de se connecter, par 
l'intermédiaire d'un serveur, Compuserve par exemple, au moyen d'un ordinateur 
de type PC ou Macintosh équipé d'un modem. Pour débuter, le moins coûteux reste 
de se rendre dans un cyber-café proche de chez vous et moyennant une connection 
de l'ordre de 1 franc la minute, de vous initier aux plaisirs et joies offertes sur le 
réseau. En ce qui concerne l'ufologie, bien entendu, des tas d'informations sont 
d'ores et déjà disponibles sur le NET. Comme à son habitude, 1/fCWw tient à 
figurer en bonne place et possède donc une boîte aux lettres où vous pouvez laisser 
vos messages et suggestions. Pour ceux qui ne connaissent pas encore l'existence 
d'l/fO«vt<vût, une page de présentation est disponible avec le sommaire du présent 
numéro. Une nouvelle rubrique destinée aux connectés verra le jour prochainement 
afin de vous donner la parole. A bientôt ! 

sur INTERNET 
http ://shop. imaginet. fr/~ufomania 

ufomania@shop. imaginet. fr 

J V T T 1. 

I W A N T TO 
BELJEVE 

INTERNET, kesako ? 
Network en anglais, signifie réseau. 
Par conséquent, INTERNET est un 
réseau international d'échange et de 
propagation de données. C'est le réseau 
télématique par excellence, l'outil de 
demain indispensable pour les 
ufologues soucieux de diffuser leurs 
travaux à leurs correspondants et ce, à 
échelle planétaire. En fait, il s'avère 
qu'INTERNET va devenir le passage 
obligé pour tous ceux qui voudront 
bénéficier d'informations toutes 
fraîches. De plus, l'accès se fait en un 
temps très court pour un prix de 
revient, ma foi, plutôt intéressant. 
Pour l'heure, informez vous sur les 
capacités d'INTERNET et vous 
comprendrez l'importance des 
possibilités offertes pour tous les 
ufologues. L'avenir est entre nos 
mains, ne le laissons pas filer ! 

Vient Surfer 
sur le N E T ! 
Voici quelques adresses disponibles sur 
INTERNET qui méritent une attention 
particulière. 
Bonne balade parmi les différents 
menus, ah, j'oubliais... une 
connaissance de la langue de 
Shakespeare est préférable. 

Centro Italiano Studi Ufologici 
(CISU), Casella Postale 82; 

1-10100 Torino, Italia. 

accès INTERNET 
htpp://www.arpnetit/~ufo 

email: 
edoardo.russo@torino.alpcom.it 

Transcription exacte d'un 
enregistrement audio du cameraman 

du film de l'autopsie, par John W. 
Ratcliff, le 8/09/1995 

http://www.hia.com/hia/pcr/roswelll .html 

Les fans des " X-files", la célèbre 
série de "Aux frontières du réel", 

peuvent aussi se connecter 

http://www.eerie.fr/~alquier/xfiles.html 

ci-contre, la page de présentation 

http://www.arpnetit/~ufo
mailto:edoardo.russo@torino.alpcom.it
http://www.hia.com/hia/pcr/roswelll
http://www.eerie.fr/~alquier/xfiles.html
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Vous en avez rêvé, Larry Hatch l'a fait 

*U* UFO Data Base Mapping 
and Research Tool 

La nouvelle BIBLE ufologique 
Il s'agit d'une base de données 
ufologiques tout à fait révolutionnaire. 
En effet, les capacités sont immenses 
et vous pouvez en plus insérer vos 
propres cas puisque c'est une base de 
données évolutive. Constamment mise 
à jour, elle comporte plus de 13 600 
cas à l'heure actuelle, provenant de 
plus de 240 sources. L'intérêt majeur 
reste la visualisation cartographique 
des événements survenus dans une 
région à une date précise. Un grand 
nombre de cartes en couleur est 
disponible et permet d'avoir de façon 
plus détaillée l'impact des différentes 
observations faîtes dans un pays 
déterminé. Différentes études 
statistiques sont également 
consultables à loisir. *U* UFO Data 
Base est disponible sur PC, et 
compatibles, muni du DOS version 
3.0. Enfin le prix s'avère dérisoire en 
comparaison des capacités offertes. Il 
vous en coûtera 63 $ par mandat poste 
international à l'adresse ci-dessous: 

trac msm, wm 
kik -oiw 'IÏ4M& 

'mWÈÊkï \ 
•M se* fiSrSfc i t 

; j 

r t 

L A R R Y H A T C H 
S O F T W A R E 

142 Jeter Street, Redwood City 
CA 94062, USA 

•'•: r h ' > „ss4?%:: M "' I 

XJNÙS.» «•><«<»'> 
•» >N ,., 

TIERRA-2, est le nom d'un petit 
bulletin d'information sur l'ufologie et 
les thèmes paranormaux. Une 
initiative très judicieuse de la part de 
Juan Francisco Valero et José Maria 
Semitiel puisque le contenu a retenu 
toute notre attention. 

Présenté sous format A4, d'une 
dizaine de pages, cinq numéros ont été 
publiés à ce jour depuis le mois d'Août 
1995. Pour plus d'informations écrire 
à l'adresse suivante: 

Juan Francisco Valero, 
C/ Amargura n°24, 30520 Jumilla 

(Murcia) Espagne. 
E*ç*n«at «#**£*$# a£ ttur!)£& . 

SERVICE DE RECHERCHE D'ARCHIVES 
ET DE DOCUMENTATION UFOLOGIQUE 

EXPLICATIONS: 

Vous recherchez un document, une 
information sur un cas qui s'est 
déroulé près de chez vous, un article 
précis ? Vous recherchez des 
contacts avec d'autres passionnés 
ou encore des photos ? Votre voisin 
a vu un OVNI, vous recherchez un 
ouvrage introuvable ou désirez 

vendre quelques livres... 1/fCWw. est 
là. Le service de recherche d'archives 
et de documentation ufologique existe 
depuis peu. Certains ont déjà pu juger 
de son efficacité. Afin de favoriser 
encore davantage l'échange entre 
passionnés, il s'avère être 
l'intermédiaire entre le bulletin et 
vous même. L'information doit 
circuler grâce à la volonté de tous. 

Très bientôt, de nouvelles rubriques 
verront le jour pour amméliorer ce 
nouveau service. Nous lançons donc 
un appel aux plus actifs d'entre 
vous. Vous pouvez nous contacter, 
soit par courrier, soit en laissant un 
petit message sur INTERNET. 
UfCW*vU s'engage à vous 
recontacter rapidement et à assurer 
un service après-vente de qualité. 



Page 20 

1*4 NE\M$ Au f 0 t* fi, 4* i fi. 
m—Êmmmmmmm 

LIVRES 
"Sont-ils déjà là ?" Extraterrestres: 
l'affaire Roswell de Gildas Bourdais 
que l'on ne présente plus. A mon avis le 
livre français de référence sur le sujet. 
240 pages, Presses du Châtelet, au prix 
de 110 francs, disponible dans toutes les 
Fnac et librairies. Il s'agit d'un véritable 
chef-d'oeuvre qui passe en revue toute 
l'histoire du crash, de l'annonce de la 
récupération par l'armée des Etats-Unis 
d'un disque volant jusqu'aux dernières 
découvertes et du fameux film de 
l'autopsie. 

"L'invasion secrète" tome 1, de 
Geneviève Vanquelef, 255 pages, 
format A4 photocopié, disponible au 
prix de 150 francs plus 20 francs de frais 
d'envoi, est un épaix dossier très 
complet sur l'épineux problème des 
enlèvements. En fait, il s'agit d'un 
formidable travail de compilation plus 
qu'un livre nouveau sur les enlèvements. 
Fort heureusement, car tous les bons 
livres parus à l'étranger sur le sujet n'ont 
pas été traduits en français. Merci 
Geneviève ! Ce premier tome est 
disponible à l'adresse de l'auteur: 

Geneviève Vanquelef, 12 avenue du 
Vallespir, 66700 Argeles sur mer. 

"Expériences du quatrième type" Un 
contacté vous parle de Jacques Carter 
est un livre d'un contacté qui raconte sa 
vie de contacté. Attention, il ne s'agit 
pas d'une oeuvre de fiction. Aussi 
dérangeant soit-il, et assez étonnant à 
lire, les conclusions n'en demeurent pas 
moins banales et rejoignent celles 
étayées par d'autres contactés. Malgré 
tout, un livre utile et enrichissant. 
Disponible contre 125 francs à: 

Jacques Carter éditeur, BP 253 
cédex 4, 06305 NICE. 

"Mensaje extraterrestre" de Alvaro 
Munguia Becker, de l'association 
bolivienne (I.C.E.T, Enquête sur les 
Sciences ExtraTerrestres), un ouvrage 
moyen mais qui a le mérite de nous 

donner quelques informations sur des 
cas survenus en Bolivie. 108 pages, 
disponible pour 15$ à l'adresse suivante 

Alvaro Munguia Becker 
Casilla Postal 232, La Paz, Bolivia. 

"Extraterrestres la vérité sur 
Roswell" de Richard D. Nolane, publié 
aux éditions Plein Sud. Prix: 120 francs. 
Encore un excellent livre sur le crash de 
Roswell qui tombe à pic ! Un peu plus 
axé sur l'autopsie du film polémique, 
que celui de Gildas Bourdais, il doit 
figurer néanmoins dans la liste des 
livres de référence de votre bibliothèque 
ufologique. A se procurer d'urgence ! 
information: Dans ce livre, Olivier 
Raynaud, alias Richard D. Nolane, 
qualifie les publications de SOS-
OVNI d'entreprises de désinformation 
Jugés comme diffamatoires SOS-
OVNI a cité devant le tribunal 
correctionnel Richard D. Nolane pour 
lui réclamer 100 000 francs de 
dommages et intérêts. Vendredi 2 
Février 1996, à l'audience, notre ami 
a persisté et signé qualifiant la revue 
Phénoména de Canada Dry de la 
recherche sur les OVNI sans 
outrepasser "le droit de libre 
expression" Le tribunal jugera le 7 
mars prochain. Quoi qu'il en soit, 
toute vérité est bonne à dire et 
Richard D. Nolane a toute notre 
confiance. Une pétition circule même 
sous le manteau en sa faveur. Si vous 
aussi, vous êtes du bon côté de la 
barrière, écrivez à: 

OVNI FUTUR 
Le Baudelaire, 73 Ch St.Jean du 

Désert, 13005 Marseille. 

"OVNIs en Russie" Les deux faces de 
l'ufologie russe de Boris Chourinov, 
chez Guy Trédaniel éditeur, Dec 1995 
Un livre qui dénonce les manipulations 
et qui pose un regard nouveau sur le 
phénomène OVNI. Boris Chourinov est 
une pointure de l'ufologie mondiale et 
cet ouvrage n'est qu'à son honneur dans 
un style qui remet bien des choses à leur 
place. Lisez ce livre, et l'ufologie russe 
n'aura plus de secret pour vous. Encore 
un très bon livre bien documenté. 

Dernière minute 

ITALIE 
Les premières 
observations 
de l'année 1996 
2 Janvier 1996, 18h30 

Un couple, sur une route entre Tindari 
et Castroreale (province de Messina) 
a observé une énorme lumière de 
couleur blanche visible devant les 
nuages. L'observation a duré 15 
minutes 

5 Janvier 1996, 22h20 

Quatre motards se sont arrêtés sur le 
bord de la route à Romito Magra (La 
Spezia) pour observer ce qui 
ressemblait à une forme ovale avec dix 
lumières brillantes en son milieu. Cela 
semblait tourner en vibrant, jusqu'à 
que çà disparaisse d'un seul coup. 

7 Janvier 1996 

D'étranges lumières blanches ont été 
aperçues dans le ciel à Erba et Como, 
mais disparurent après quelques 
secondes. Grâce à un appel à témoins 
diffusé dans le journal "La Provincia", 
d'autres témoins se sont fait connaître. 

le 10 Janvier 1996, deux chauffeurs de 
taxi signalaient à Camerlata un objet 
en forme d'antenne dans les nuages 
pendant quelques secondes. 

le 14 Janvier 1996, 20hl0, une jeune 
femme a vu deux fois en une minute le 
passage rapide d'un triangle blanc 
dans le ciel à Cimpello ( Pordenone) 

Source:C.LS.U dans Italian UFO 
Reporter, vol 2, n° 1 et également 
disponible sur INTERNET. 


